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intiestinialesç, en décrit le.; catuses, la nature et le traitement. Il
conseille l'intervenrtion ehirurgiceale dès les premières heures
de l'accidenit si le traitement. mét*'dical nX*,L produiit aucune arné-
lior4i.tion. Tout inédvwin, i-l doit êtreý capablc de faire une
suture intestinale, car les perforations sont dans le domnaine
de la chirurgie tVur-gence.

PRÉ!'SIDEN-,CE DE M. LE PitrOFEsEUR DEMERS

_,Séance dit~ S avril 1.9021

. AXaprès -avoir présenté Il la société. l'année dernitère,
un malade souffrant dle la lèpre, nous pré_uent.e le père aftteint
de la même, maladie. Congestion, nesthésie, atrophie de
l'émiinence thénar, paralysie dles e.Xte(?flSCUr, hypertrophie du
cul.biade, il nous montre chez soli patient tous les symptômes
caractéristiques dle la lèpre. Le fils traité avec l'huile deé
-chiaulmioocre. a gué-1ri espérons, dit- il, que ce Iraitemnent grué-
ri:sse le père.

M. ALr. MEnciun trouve que clans ce csila contagion de
lat lèpre paraît évidente.

M. DUnÉ demande s'il ne serait pas utile d'isolé tous ees
malades.

M. VALIN croit qUe cébt.e affection est (le nature bacillaire et
Contagietnse milais il distingueý différentes sortes de lèpre dont
la cont-agiosité varie selon la virulèee de l'affection, le terrain
ou la race.

M. ALP. )M-irmn présente une pièce très intéressante de
fracture dl hcolonne vertébrale, portant. s;ut la 12ème vertèbre
dorz-al-e., survenue chez un cliarretier qui mourut à l'hôpital
quelques jours apres l*aeid'ýent. Il fait l'étude du inéca.nisme
de ces frücitires .t rap-porti- le rés-ultýat. des expériences fait-es
avec dles cadavres.

M. MAINse prononce ien faveur d'une intervention rapide
dlans tous les ca-s semblables afin -d'enlevyer les nsquilles compri-
nuant la moelle, avant ate reun)e destruction de la. Cellule
nerveuse.

M. 0. F. Mir.eiEi fait observer que t.héoriquement parlant
M. Marien a raison, il faut opérer. mais la clinique nous ensei-
gne le contraire, car l'extension, lmbhstinet la cont-en-
tion donnent de meilleurs, résultiats. Dans le cas présent on est


